
La vie à Kapanga

Le territoire de Kapanga, où Jaak est actif, est 
à peu près aussi vaste que toute la Belgique. 
Selon les estimations, 125.000 habitants y 
vivent. C’est une région de savane boisée, 
légèrement vallonnée, très éloignée des 
grandes villes (Kolwezi se trouve à 675 km, 
Lubumbashi à 1.000 km). La population est 
pauvre et vit essentiellement de l’agriculture 
et la pêche. Les routes constituent un 
problème majeur. Elles ne sont plus 
entretenues depuis des années et elles se 
trouvent dans un état déplorable, surtout 
après la saison des pluies, qui les transforme 
en un terrain spongieux et marécageux. Les 
échanges commerciaux entre le Kapanga 
et la ville sont donc peu nombreux. Et ces 
échanges se font à vélo ou à vélomoteur. Dès 
lors, l’argent circule peu et il est très difficile 
de faire venir tous les enfants à l’école ou 
d’offrir des soins de santé de qualité. Les 
grossesses non désirées sont nombreuses, 
de même que les filles-mères abandonnées 
à leur sort. Le revenu varie entre 1 et 2 $ par 
jour. La situation politique actuelle dans le 
pays joue également un rôle très négatif : le 
pays stagne. La région reculée de Kapanga 
est souvent considérée comme une région 
dénuée de tout intérêt économique.

Père Jaak et les Salvatoriens au Congo

Tout au long des années de présence des 
Salvatoriens au Congo, ils ont toujours 
tenté de nouer des liens solides avec la 
population locale. Ils le font consciemment 
en collaboration avec les autorités locales, 
provinciales et traditionnelles. De cette 
manière, les Salvatoriens contribuent au 
développement des différentes régions où 
ils sont actifs. Ils se consacrent surtout 
à l’amélioration de quelques importants 
secteurs de développement comme 
l’enseignement, la santé, la sécurité 
alimentaire, l’énergie et l’approvisionnement 
en eau.

Père Jaak Henkens est missionnaire en République Démocratique du Congo depuis 
1976. Ses longues années passées sur place lui ont permis d’être parfaitement intégré 
dans la région de Kapanga, où il a toujours été actif jusqu’à présent. Le bien-être de 
la population lui tient vraiment à cœur et il a pu réaliser nombre de beaux projets 
grâce à ses aptitudes techniques et architecturales, ce qui lui a permis d’améliorer le 
sort de la population de Kapanga. Cette fois, Père Jaak s’adresse à l’Aide Fraternelle 
Salvatorienne pour soutenir un nouveau projet qui a pour but d’aider la population à 
bénéficier de l’eau potable.

Accès à l’eau potable à Kapanga
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Jaak a ainsi réalisé, ces dernières années, 
un très grand projet d’électrification pour les 
trois grandes communautés d’habitation à 
Musumba, Kapanga et Ntita. Jaak a lancé ce 
grand projet baptisé ELKAP (Électrification 
de Kapanga) en 2010 par la construction 
d’un barrage sur la rivière Rusish à 11 km 
de Musumba, la capitale du peuple lunda. À 
partir de ce barrage, il a installé une énorme 
canalisation d’eau afin de faire tourner la 
centrale hydroélectrique, qui peut fournir 200 
KW de courant.

À partir de cette centrale hydroélectrique, 
Jaak a tiré une ligne à haute tension de 
34 km, qui permet d’apporter le courant à 
trois grandes agglomérations de la région. 
Musumba (la capitale du peuple lunda 
qui compte 45.000 habitants), Ntita (la 
mission, les écoles et l’hôpital, avec 10.000 
habitants) et, enfin, Kapanga (le siège 
administratif avec ses 9.000 habitants). 
Ensuite, il a installé 15 cabines électriques, 
qui permettent de distribuer le réseau basse 
tension. Les bâtiments administratifs, les 
hôpitaux, les écoles, les magasins et les 
habitations privées ont été raccordés au 
réseau et un compteur électrique y a été 
installé. La mise en service officielle a eu 
lieu le 19 septembre 2015 en présence de 
l’ambassadeur de Belgique au Congo, du 
gouverneur provincial de Lubumbashi et de 
nombreuses autres autorités provinciales, 
locales et traditionnelles.

ELKAP n’est bien étayé et élaboré non 
seulement sur le plan technique, mais aussi 
sur le plan organisationnel. Jaak a créé une 
ASBL officielle, avec Conseil d’administration 
et Assemblée générale, pour en assurer le bon 
fonctionnement. ELKAP fonctionne avec un 
directeur général, un directeur financier, un 

directeur technique hautement qualifié, des 
employés administratifs et des techniciens 
qualifiés.

Et on peut le dire : le courant fourni a nettement 
amélioré la situation de la population et 
des services : éclairage, communication, 
information, loisirs, amélioration des 
conditions de vie, meilleurs soins de santé...

Pénurie en eau potable

Ces dernières années, ELKAP a développé 
ses capacités afin d’installer, de réparer et 
d’entretenir des pompes à eau. Les autorités 
locales ont dès lors demandé à ELKAP de les 
aider à remplacer les nombreuses pompes 
manuelles anciennes et détériorées par de 
nouvelles pompes électriques. La population 
de cette région rencontre en effet des 
problèmes pour accéder à l’eau potable.

En raison du changement climatique et 
des plus longues périodes de sécheresse, la 
couverture en eau potable a nettement baissé. 
Les précipitations moins abondantes des 
dernières années ont influencé le remplissage 
des sources d’eau traditionnelles, entraînant 
une diminution du courant des rivières et 
des nappes phréatiques plus profondes.

À cela s’ajoute les réfugiés d’Angola et 
des régions frontalières des provinces du 
Kasaï qui viennent vivre dans la région de 
Musumba-Ntita-Kapanga, accentuant ainsi 
la pression sur les réserves d’eau.

La pénurie en eau expose en effet la 
population à des maladies en lien avec des 
conditions d’hygiène incertaines et favorise 
ainsi la propagation de la diarrhée, de la 
gale, des infections oculaires, des maladies 
de la peau et du choléra, des maladies qui 
frappent les groupes les plus vulnérables de 
la communauté (femmes enceintes, enfants, 
personnes âgées et personnes handicapées). 
Le manque de capacités techniques et 
administratives des comités ‘eau’ actuels 
a également des conséquences sur la 
distribution adéquate de l’eau.

Organisation responsable et capacités 
techniques

ELKAP a promis aux autorités locales de 
collaborer au projet destiné à approvisionner 
la population en eau potable pure et en 
quantité suffisante.

Barrage



Différents acteurs seront impliqués dans 
l’exécution du projet, dans le but d’améliorer 
l’accès à l’eau potable et de gérer et renforcer 
durablement et à long terme les projets liés à 
l’eau. Les acteurs impliqués auront différents 
rôles et diverses expertises qui contribueront 
à la réussite du projet :

•	 Le bureau de projet des Salvatoriens, 
SOFIA Congo, encadrera le projet.

•	 ELKAP se chargera de la gestion locale, 
des aspects techniques du projet et de la 
fourniture d’électricité pour l’utilisation 
des pompes électriques. ELKAP possède 
aujourd’hui huit ans d’expérience avec 
sa centrale hydroélectrique, dispose de 
sa propre structure de gestion interne 
et d’une équipe de 15 techniciens et 
installateurs dévoués, dirigée par un 
ingénieur.

•	 ELKAP soutiendra également la création 
d’un comité ‘eau’ qui sera responsable de 
la gestion des puits à Ntita et Kapanga. 
Ce comité impliquera les autorités 
civiles, les autorités traditionnelles et 
des représentants de la population locale. 
Toutes les personnes concernées seront 
impliquées dans le processus décisionnel 
à l’occasion de réunions mensuelles.

•	 ELKAP veillera, par le biais des comités 
‘eau’, à sensibiliser comme il se doit la 
population grâce à des sessions et des 
informations, diffusées entre autres par 
la radio locale.

Le but du projet : permettre à tous d’avoir 
accès à l’eau

Jaak veut donc, avec ELKAP, redonner accès 
aux puits à la population de Kapanga, Ntita 
et Musumba. Avec le soutien qu’il demande 
à l’Aide Fraternelle Salvatorienne, il veut 
réparer les anciens puits et raccorder de 
nouvelles pompes électriques au réseau 
électrique d’ELKAP. En outre, il veut 
également collaborer à un bon encadrement 
administratif et technique des comités ‘eau’, 
qui auront une mission supplémentaire  : 
sensibiliser la population locale à une 
utilisation correcte et économique de 
l’eau dans le domaine de l’hygiène et des 
équipements sanitaires. De cette manière, 
ELKAP espère apporter une importante 
contribution à un des dix-sept objectifs du 
millénaire : eau propre et assainissement 
pour tous.

L’Aide Fraternelle Salvatorienne apporte toujours volontiers sa contribution à des 

projets qui soutiennent le droit à l’eau pure et potable pour améliorer la santé et les 

équipements sanitaires. C’est pourquoi nous invitons nos bienfaiteurs à soutenir, 

eux aussi, ce projet grâce à leur contribution au projet 21/001, ce dont père Jaak 

Henkens vous remercie déjà de tout cœur.

ELKAP

Père Jaak Henkens



Dimanche 16 mai, P. Frans Jordan, le fondateur 
des Salvatoriens, sera béatifié à la basilique 
Saint-Jean-de-Latran. P. Jordan était un 
homme animé d’un esprit missionnaire. Une 
de ses devises était : « proclamer partout 
et par tous les moyens le salut de Dieu ». 
Depuis sa création en 1963, l’Aide Fraternelle 
Salvatorienne y contribue en soutenant des 
projets dans les pays du Sud, dans le but 
d’améliorer le sort de nombreux adultes et 
enfants.

Béatification de P. Jordan (1848-1918)

En 2020, l’Aide Salvatorienne et l’Aide Salvatorienne au Développement ont 
consacré au total € 1.036.656,29 à des projets dans l’hémisphère sud. 

Dans le détail, ce montant se répartit comme suit :

1.	 Grâce aux parrains et marraines, € 130.671,91 ont été consacrés aux parrainages d’enfants.

2.	 Les dons prédestinés, c’est-à-dire ceux dont le bénéficiaire est spécifié par le donateur, ont 
atteint € 133.949,58.

3.	 Les donateurs nous ont confié € 8.196,30 pour des intentions de messe.

4.	 Comme le montre le tableau au verso, les projets à petite échelle ont bénéficié de € 696.449.

5.	 Grâce aux recettes de la collecte de vêtements, nous avons pu consacrer € 67.389,50 à des 
projets dans l’hémisphère sud.
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Avez-vous déjà jamais pensé à citer l’Aide Fraternelle Salvatorienne comme cohéritière dans votre testament? 
De cette manière vous assurez un appui sérieux aux populations déshéritées et aux missionnaires dans les pays du Sud.
Pour cela, il suffit d’inclure dans votre testament une phrase comme: 
“A l’Aide Fraternelle Salvatorienne a.s.b.l., ‘t Lo 47 à 3930 – Hamont, je lègue la somme de € …”.
L’aide Fraternelle Salvatorienne est une des 100 organisations qui, ensemble, ont lancé la campagne ‘testament.be’. 
Pour de plus amples informations, contactez www.testament.be

Voulez - vous donner un caractère personnel à votre aide et connaître l’usage qui en est fait ? C’est votre droit. Adressez-vous alors à
notre service parrainage. Nous vous suggérons alors adopter financièrement un enfant dans un pays de développement. Moyennant €16,50 
par mois, vous pouvez assurer une éducation normale d’un enfant. Vous recevez le nom et une photo du filleul(e) et l’adresse du missi-
onnaire en contact avec lui. Vous pouvez ainsi vous mettre en rapport avec l’enfant et sa famille. Nous sommes conscients du danger du 
mauvais usage fait de votre appui. C’est pourquoi l’action est tenue en main localement par un missionnaire ou un coopérant (h/f) que nous 
connaissons personnellement et pour qui nous nous portons garant. Si vous êtes intéressé par cette action, demandez de plus amples 
renseignements.

Si vous changez d’adresse et si vous désirez continuer à recevoir notre périodique,  
veuillez nous communiquer votre nouvelle adresse. En vous remerciant à l’avance!

Si les dons que vous faites à l’Aide Fraternelle Salvatorienne au cours d’une même année égalent ou surpassent le total de € 40, - ils peuvent 
être déduits, selon la loi, de vos revenus imposables. Notre secrétariat vous enverra automatiquement l’attestation requise à cet effet au début 
de l’année prochaine. Cela vaut aussi pour les dons destinés à faire dire des messes dans les pays du Sud.


